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ne t'abandonne pas ; c'est toi qui m'abandonnes." S'étý
éveillé, il se trouva consolé et raffermi; il rendit grâces
Dieu et persévéra dans l'Ordre.

Deux frères du couvent de Witzbourg,en Allemag
étaient sortis pour aller prêcher. Ils arrivèrent près ci'
fleuve, et virent une barque sur la rive opposée, mais
n'y avait personne pour les faire traverser. Comme
apercevaient de loin une grande foule qui se rendait à
glise parce que c'était jour de fête, l'un d'eux dit à la h
que: " Viens ici, petite barque, viens ici, viens ici,
nom du Christ que nous désirons prêcher." Celle-ci, o1
issant à Jésus-Christ, se dirige immédiatement vers et
sans être poussée par personne, malgré la grande rapid
du fleuve. Ils y entrent, mais ne trouvent point d'aviro
et voici qu'alors une petite fille d'une huitaine d'anné,
s'élancant du sommet de la montagne, une rame sur 1
paule, accourt vers eux, leur fait passer le fleuve, et c
paraît aussitôt. Les frères rendirent grâces à Dieu
prêchèrent la parole du Seigneur à un peuple qui en éti
altéré.

Frère Roland de Crémone, maître en théologie, do
nous avons déjà parlé, souffrait beaucoup de la goutte
genou ; il lui semblait parfois qu'on lui arrachait les ne,
avec des ongles de fer. Il se mit à crier: " Seigne
mon Dieu, où est la parole de votre Apôtre qui a di
Dieu est fidèle, et il ne souffrira pas que vous soyez ten
au-dessus de vos forces. Je succombe; je n'y peux pli
tenir." Aussitôt toute douleir s'évanouit. C'est lui-mèn
qui l'a raconté au maître général.

CHAPITRE V.

Com ment Notre-Dame aime et assiste l'Ordre d'une ae,

tion et d'une protection particulières.

Un frère avait un jour préparé un sermon avec avE
beaucoup de soin. Il changea subitement de sujet <
prêcha beaucoup mieux encore sur un point auquel il n'a
vait pas pensé. Un moine de Cîteaux était présent, (


